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CHRONIOOE DE L EHtEWWEMEHT 

Lis Distributions l e Prix 
A ROUBAIX 

La distribution de» prix des éooles primaire» supé
rieures a en lieu vendredi à 9 heures, à 1 Hippodrome. 
Un* assistance nombreuse était venue applaudir les 
jeunes lauréat*. . , 

M. D e v i t t e présidait, entouré de MM. Leblanc, 
adjoint au maire, Picard, conseiller municipal, Hen-
nequant, président de la Fédération des Amicales, 
Bourbon, inspecteur primaire, Lambert, directeur do 
l'Institut Turgot, Lacquement et •Wicart, délègues 
cantonaux, Schiller, membre du oomité du collège des 
jeune» filles, Mlle Galzandat, directrice de 1 Institut 
Bévigaé, et de plusieurs professeurs. 

Après la Marseillaise, exécutée par une section de 
la « Grande Harmonie », dirigée par M. Fournier, 
sous-chef. M. Dewitte, en un discours plein de con
seil» pratiques, montre, aux élèves l'utilité de l'effort. 
• Si le laboureur augmente la fécondité naturelle de 
•as terres par la culture intensive, dit-il, nous pou
vons aussi, par notre ténacité, notre persévérance, no
tre volonté, accroitre le patrimoine qni nous est échu. 
La chante n'est qu'un mot, en réalité, noua sommes 
les véritables maîtres de notre destinée s . 

Il termine par ces fortes' paroles: « Refléchissez, 
jeunes gens, au moment où vous devez prendre on 
parti : avant de fixer définitivement votre choix sur 
une carrière, mûrissez bien votre décision. Vous ne 
devez pas abandonner la difficulté, mais employer 
votre xele à la vaincre, prenez gravement votre part 
à la lutte pour l'existence, ne voua effrayez pas de la 
peine que vous aurez, rien de ce qui peut être obtenu, 
souvenez-vous-en, ne saurait l'être autrement que par 
l'etiort. Voyez bien en face la nécessité de préparer 
le succès de votre vie par cette énergie d'un usage 
quotidien qu'on appelle le travail; par l'étude pa
tiente de !a réalité, l'organisation lente et méthodi
que de vose facultés naturelles. 

» Vous aurez acquis de cette façon la seule chance 
de réussir; c'est celle que je vous souhaite du fond 
du cceur ». 

Avant la lecture du premier palmarès, les jeunes 
filles chantèrent avec une grande justesse d'expres
sion les tissus.! suivants : • Aux Morts pour la Pa
trie », de litiur'.auIt-Ducoudray, et « Salut Prin
temps », de Marty Elles étaient dirigées par . Mlle 
Rousseau et accompagnées par Mme Puis, professeur 
de solfège. Après l a distribution des prix aux jeunes 
filles et pouT couper la longueur de la cérémonie, les 
élèves de l'Institut Turjot exécutèrent, sous la direc
tion de M. Isore, leur professeur, un chœur de sa 
composition : « Les Patineurs », (poésie, de M. J. 
Pierson, de Tourcoing) Ce chant superbe a des al
lures et des tonalités très variées ; nos jeunes gens, 
accompagnés par la symphonie de l'Institut, l'inter
prétèrent avec beaucoup de sentiment et de chaleur et, 
comme les élèves de l'Institut ïévigné, recueillirent 
une ample moisson de bravos. 

Voici un extrait des palmarès : 
INSTITUT SEVIONt 

Enseignement primaire supérieur. — Prix d'excellence. 
«— Quatrième année l'iviiucre section : 1er prix, Céline 
Frémaux, Marguerite Laudc ; -.'e, l'anime Deleye; — 
Deuxième section : Prix, Jeanne burkard. — Troisième 
année: 1er prix. Madeleine Levcugic; s», TU6n.se Wae-
lùs 3e. Claire Demlle. — Deuxième année: 1er prix, 
Suzanne Isorê : 2e, Kaymonde Dcrue ; 3e, Lucie Cram
pon — Première ann*e : 1er prix, (jermaïuc Fourdrain ; 
Se. Madeleine Dclodiiue; iv. Jeanne Thomas. 

Enseignement primaire élémentaire. — Prix d'excel
lence. — O nrs supérieur: 1er prix. Suzanne Rousse : île, 
Maihllde l>!val; 3e. Suzanne claisse — tours moyeu: 
Deuxième .inuee 1er prix. Mane-Louite Béfelmi: * . 
Madeleine. Titécat; 3c. Germaine, Basier ; — Première 
année: 1er prix, Denise Blgand ; ic . Eugénie Vande-
Deukquc 3e. Adolphme Dekaaasaaher. — Cours élémen
taire neuvième année: 1er prix, Suzanne Prus; 2e, 
Renée Burkard : 3e. Estelle Ameye : — Première année : 
1er prix. Lucie Delbrwre: se. Liane Lefebvre : 3e. Jcanno 
Lelong- accessits Miimut'l'ite lxl lci l , Madeleine Loquet, 
ajogcle'castiaux. Maimérite s ma 11. Marguerite Bitet. 

Classe enfantine l'ienuere section: 1er prix, Pierre 
Roirier; ta, Kaymonde Lemalre 

La rentrée des CHkaars set Ixs* au samedi î octobre. 
INSTITUT TURQOT 

•cale primaire supérieure. — Prix <l excellence — Qua
trième année Kaoul Tetin : — 'I'CL-ICIIIC année : Louis 
DelOlu-v ; — Deuxième année: Marcel Bruneel; — Pre
mière année Maurice Gnelton. 

Ecole primaire élémentaire. — Prix u excellence — 
Cours supérieur A: André LaboH. Paul poyennette, 
Hent-t Vandeputte. — Cours supérieur B : Eugène Le-
comte Marcel Cool», Henri Depratrc. — Cours moyen A : 
Jean Bonté. - Cours ni.yen B Première division: Gas
ton Hiirct- deuxième division : Louis Leblanc. 

Coure élémentaire. - Premiers prix — Première divi
sion Morale: Maurice Snraiityn. Charles Ottevaere ; -
Lecture Raymond Bot). A l ' ^ " Decottegnie : - Ecriture : 
Marcel Moiiteyne, Alfred Decottegnie; — Orthographe: 
Maurice Sur.-iWn. Charles Ottevaere; - Composition 
française Charles Oitevaere, Marcel Monteyne; - Récl-
talinni Maurice Surantyn, Raymond Boo; - C« cul : 
S o n 1.. pas Oeor.es Flammçnt: - H i s t o i r e : et instruc
tion civique: Léon Li pas. Raymond Wagnon 
gTaph Ma I 
c e s L é il ! .••!• 

C.éo-
Hcnrt Daupliiné : — Self n-

ri Dauphlné Deuxième divl-
Georges Respinger «ion t . r i i n - 1 . Pincnon, (ieorges nespiuner ; — 

Écriture Jean Suqiu-t, clément ..erouge : - Orthogra
phe ".corses TousMlnt! Clément Lerouge ; - Reç-mio"' = 
Stéphane Weymans. Charles Vandeputte ;; - <.alcuiL Jo-

— Histoire : Georges Stéphane 
senti Lefebvre, Stéphane Weymans. 
K u U î n T - t.v..Vmphie: S t é p h a n e ^ y m a n , 

La rent 
stégaleBoeat axée au samedi 9 octobre. 

A l éco le l ibre Sa lnt -Franeo la de S a i e s 
C'est dans la nouvelle et magnifique salle des fêtes 

de la Maison des Œuvres, inaugurée le 13 juin dernier, 
boulevard de «riisboure. et dont nous avons ic i .même 
exposé le parfait agencement, qu a eu heu vendredi a 
deux heures de l'apraa midi la distribution des prix aux 
élevés de l'école M-r rsnooi. de la paroisse du faacre-

^ " ' r é u n i o n était présidée par M. l'abbé Delille, curé, 
entouré de tous ses vicaires; les invites venus en très 
grand notaire emplissaient une bonne partie de la 
vsatesall . ' . tandis que le , XO enfant» de l'école avaient 
pris place aux ^ler ies . Après 1 exécution de deux 
chœurs par les élèves de la première classe, l'un d entre 
eux, Qewge* Sli he'baut, au nom de tous ses cama
rades a adresse un compliment particulièrement tou
chant eu zeie pasteur, M. l'abbé Delille, qui, a-t-U dit, 
pins que jamais dfioense pour sa paroisse tout ce qu il 
a de seaté de toaur et de dévouement. 

•appelant au prix de <]ue!s sacrifices M. le Cure a 
fait construite les • stmerbes locaux de la Maison des 
Œuvres, dont la paroisse peut être justement jalouse 
il déclare qu ils sont dus à la patience et au dévouement 
de M le turé . Les pierres de l'édifice proclament son 
travail on a itre. son zèle infatigable, sa confiance inal
térable et 1 union inebrsnlable de tous ceux qui ont 
collaboré a cette œuvre. » . • 

Dans son allocution. M. le Cure, reprenant les elojes 
qui viennent de lui être adresses, s'empresse de dire 
qu'il a été puissamment aidé dans son œuvre par ses 
vicaires et par ses paroissiens, qui apprécient tout le 
bien réalise. Puis il exprime toute sa satisfaction des 
succès éclatants remportés cette année par 1 c-ole Saint-
Franoois, et dont nous donnons plus loin un aperçu. Il 
fait a ce sujet, un bel élo^e de M. Ehrliart, directeur, 
« un parfait éducateur, dit il, qui aime passionne 
ment ses enfants et se consacre à eux avec un ze!e vrai
ment remarquable. Les succès de ses élevés sont tout a 
son honneur comme à celui de ses collaborateurs qui 
travaillent à l'envi du directeur. Tous ont droit a la 
reconnaissance entière des familles. » 

Le programme comportait quelques morceaux de dé
clamations et une stonette: t L'Innocence reconnue », 
qu'ont très» bien interprétés les élèves des premières 

Le» chiffres ci dessins disent éloquenunent "'excel
lence de l'instruction donnée aux élèves de St-François. 
L'école a remporté cette année 75 récompenses offi
cielles, comprenant 23 certificats complemen'aires ou 
élémentaires sur 26 34 mentions trt> bien et b e a 
et 18 prix de certificats et concours divers, organises 
entre les écoles libres de Houbaix et 'a reeion. 

Parmi les principaux lrurcats, signalons les noms 
survente ! Henri Parent obtient la médaille d honneur 
offerte par M. le Curé, et Robert Delcour celle de I As-
eociation des Anciens élèves ; en outre Georges SUchel-
bant et Jules Devulder méritent le».médailles d excel
lence de la Chambre He c n m m - e . 

Ont obtenu le certificat d'études complémentaires : 
Henri Parent (bien), Robert JXlcour et Louis Galand 
(aeaea bien), Jules Devulder, Louis Delreux et Maurice 
Bleusé (satisfait) ; le certificat élémentaire : Georges Sti-
chelbaut Itrès bien), H i e Busevne Adhémar Delreux, 
Georges Duooulombier. Hector Oilmant, Fernand Hoy-
3 i e , Henri Vandermersch (bien), Jules Dal, Georges 
a5ecoainc'er, Léon Deeanois, André Verfail'e, Maurice 
Kebben. Louis Hubaut, Jean Knockaert, Maurice La-
enoge, Paul Rfltty et Auguste Verniera (assez bien). 

La rentrée des classes est fixée au 28 septembre; les 
classes de vacances aurent lieu du 9 août au 12 sep
tembre. # • • 

La oluitrllratton des prix aux élèves de l'école libre 
de la rue Boardaloue. dirigée par M. Declerek. aura 
lieu demain, dimanche, a trois heures et demie précises. 
sous U présidence de M l'abbé Colpln. curé de la pa
roisse du Très-Saint Rédempteur. 

A C R O I X 
— La distribution des prix aux élèves de l'Externat 

et Martin a eu lieu vendredi après-midi, dans la salle 
des ntee du Cercle St-Martln. sous U présidence de 
M l'abbé Raflln. curé de U paroisse, entouré de MM. 
C , IwhA. Delcambre, rare de Waaquehal : Fock et Ca-
7*.ieuL>, vicaires de Waaquehal : Ducroeoj. Lauwlck, 
BoalOes et Beuscart, vicaire» da U paroisse St Martin, 

^oS 'é î éve , Paul Houzet, a complhneaU M. le Curé, « U 

a pris la parole pour féliciter M. Mlchetnt. directeur de 
l'Kxlen.at S! Martin, des brtUants succès remportés par 
ses éléeus durs les derniers examens, et le remercier du 
<iévouemeu*asVII «rp>.r* dans se» fonctions de dtrecteur. 
Il a ensuite ntaMré les bienfaits et la nécessité de l'en 
seigneinent religieux. 

Les élèves ont ensuite exécuté un choeur : • L étendard 
de Jeanne d'Arc >, et interprété différents monologues 
et c flan son net tes. 

M. l'abbé Hellebecque 1 ensuite donné lecture du pal
marès 

Aujourd'hui samedi, à neuf heures et demie, aura 
lieu la distribution des prix aux élèves de l'Externat 
S te-Anne (Biles). 

A LANNOV 
La distribution solennelle des prix a> l'Institution 

Saint-Charles a eu lieu, jeudi, sous la présidence de 
M. l'abbé Delesalle, doyen de Lannoy. 

Dans la nombreuse affluence qui se pressait dans la 
salle dee fêtes, on remarquait de nombreuses famille» 
de Lannoy, de Lvs, d'Hem et des environs qui 
avaient voulu venir couronner eux-mêmes les vain
queurs. . 

£ur l'estrade se trouvaient de nombreux ecclésias
tiques et les administrateurs du collège. La musi
que de Lys n'a fait que rendre plus attrayante cette 
belle cérémonie. 

M. le supérieur a remercié en termes très délicats 
les bienfaiteurs de cette œuvre. Il les a félicités de 
leur attachement a cette institution qui restera digne 
de leur confiance. 

M. l'abbé Delesalle, doven de Lannoy, a prononce 
une éloquente allocution, dans laquelle il a montré U 
beauté de l'éducation chrétienne qui seule forme des 
hommes. Les applaudissements dont son discours fut 
salué, prouvèrent que sa parole avait été comprise et 
porterait des fruits. 

A TOURCOING 
Ecoles Municipales de Tourcoing 

Ecole t de garçons. — Rue du Pont-de-Neuville : 1ers 
prix, Maurice Loridant, Gabriel Dermy, Paul Liard, 
Jean Deoalf. " _ 

Rue de la PoUnte : Gustave Verfailhe, Charles Her-
baux, Alfred Dutat , Raymond Secq, Alfred i lore l , 
Maurice Crowin, Raymond Dutriez. Mathurin Logghe, 
René Rolin, Jules Desrumeaux, Léon Seguin. 

Rue du Calvaire : Excellence, Julien Vanhacke, Mau
rice Desreumaux; 1ers prix, Maurice Desreumauz, Ju
lien Vanlacke, Albert Benoit , Amand Volt, Jules Cerf, 
Gustave Lccnlmest, Jean Desreumaux, Henri Le-
clercq, Cyrille VVouters. Marcel Deltour, Georges Pi-
pelart, Fernand Guiot, Georges Droulers. Henri Prou-
vost, Jean Amant. 

Rue des Champs : Excellence, Gaston Callarts ; 1ers 
prix, Henri Vienne, Moïse Monger, Alphonse Ghes-
quier, Augustin Pourcelle, Raymond Delepaut, Ray
mond Delpianque, Léon Béifhin, Gaston Vandergucht. 

Rue des Cinq-Voies : 1ers prix, ChaTles Deboysère, 
Georges Dhellemmes. Robert Pieters, Maurice Avisse, 
Lucien Bouin, Gaston Fournier. Victor Piedanna, Vin
cent Vermeulen, Gustave Verbeke, Maurice Van-
lanckcr. Albert Longuety, Marcel Legrand. 

Rue du Conditionnement: Excellence, Carlos Ducou 
lombier; 1ers prix, Carlos Dticoulombier, Marceau De-
Lruvne, Marcel Loridon, André Poulain, Léon Desma 
ret, Gustave Provost. Marius Winez. 

Rue du Flocon : Excellence. Fernand Desrameaux. 
Floris Van Loosveld. Arthur Carette ; 1ers prix, Jules 
VandepeuMc. Albert Capelle iR-rnand Desrumeaux, 

Arthur Carette. Léon Tibergliien, Floris Van Loos-
velt, Désiré Dujardin, Hubert Bouche, Henri Dupont, 
Clément Vanmoorletrhem, Georges Boutry. 

Rue Lhumond : l e i s prix, Arthur Ricliter, Arthur 
Duniasi, Henri Mas. Jean Vandecasteele, Lucien 
Storme, C'amiile Platean, Eugène DuMioit, Auguste 
Vanwvnsberghe Marcel Mourant, Marcel Vanhoutte. 

Rue' Neuve : 1ers prix, Edmond Lesaflre, Xoël Del-
berghe. riimond Mispelaere, Albert Vanmerhaeghe, 
Cvri.'lc Barré, Léon Laçat-he. Michel Suytsers, Camille 
Breuze. Albert Beaurain, Jules Chatelet, Achille Mar
tin, Gaston Wagnon 

Rue des PiaU : Excellence, Gustave Monnier; 1ers 
prix. Eu-ene Dhaene, Victor Dermaux. Gaston Six, 
Raymond Lecomte, Paul De'abasséc. François Vitrier, 
Gustave Monnier, Henri Hache, Louis Delcroix, Paul 
Valens, Paul Roussel, Paul Volt, Albert Six, Jean 
Avet, Paal vol t , Léon Billaut, Jean Dhalhiin, Henri 
Samyn, Marcel Croemelint». 

Ecoia libre des mies du •lanc-Seau. — Hier a eu 
lieu la distribution des piix à 1 école libre des filles, 
rue Molière. Nous avons été heureux u applaudir une 
fois do plus aux succès des élèves Toutes les enfants 
présentées aux différents examens ont été reçues : 

Brevet élénvaitaire : Emma Rceting, Madeleine De.pae-
ge lavec dlM^nse d'un au). Certificat supérieur: 
M Dcpaege imcntion bien. Certificat complémen
taire Louise Marxant ipnx diocésain), Fernande Alexan
dre, Madeleine Sclosse (mention très bien). Certificat 
élémentaire : F. Hérent (prix diocésain). A. Vandenbrouc-
ke II Jacqnart, A. Coqu, L. Marquette (mention très 
bien) A Fretin G Delhay. J. Tison. A. Vanlioutte (men
tion bieni, M. vanloocke (mention assez bien) 

LANNOV 
Suoces scolaires. — Les deux élèves présentés par 

l'école communale aux examens pour ladmission à 
lEcole Normale de Douai, ont été reçus Ce sont: MM. 
Jean l'révos tet Raymond Mcurisse. Les épreuves ayant 
été particulièrement difficiles, cette année, l'honneur de 
la réuisiie n e n est que plus grand et pour les élèves 
et pour les professeurs. 

TOURCOING 
Institut Colbtrt (Ecole pratique d'industrie. — 

On nous adresse la communication suivante: 
« Les ateliers de l'Ecole pratique d industrie se

ront, ouverts au public le dimanche 1er août, de 9 heu
res du matin à midi et de 2 heures à S heures du soir. 
Un .oTOupe d'élèves au travail et une exposition de 
quelques travaux permettront de juger les résultats 
de 1 enseienetnent professionnel d atelier. 

» Le directeur de l'Ecole se tiendra ce jour-la a la 
disposition des familles pour leur donner tous rensei
gnements utiles sur l'organisation et le fonctionne
ment de l'Ecole et pour Tes conseiller, au besoin, sur 
le choix d'une carrière ou d'une profession pour leurs 
enfants. . , . . . « ,e ^ J 

» Vous rappelons que 1 Institut Colbert comprend 
plusieurs divisions ou écoles distinctes savoir : une 
école primaire supérieure d'enseignement gênerai, une 
école de commerce et une école d'industrie. Cette 
dernière prépare aux professions suivantes: mécani
ciens-ajusteurs pour atelier de construction; monteur, 
tourneur, raboteur, fraiseur, outilleur, forgeron-méca
nicien, serrurier, serrurier d'art, menuisier-charpen
tier, ébéniste, modeleur, tourneur sur bois, dessina
teur. , , 

» ("pst parmi les jeunes gêna sortant de cette école 
que les industriels pourront recruter dans l'avenir 
leurs contremaîtres et leurs chefs d'atelier. 

» A la prochaine rentrée des classes, une section 
spéciale sera créée pour la préparation des arpprentis 
électriciens. Le nonilwe des élevés • à admettre dan* 
cette section est limité à dix pour la première année ». 
Choz lea F r i r e » Marlsfa» de P é r u w e l z - B o n i e o o u r s 

L a distribution des prix aux élèves a eu lien, lundi, 
dans l'intimité, sous la présidence du généra) de Cha-
lan'Iar et de M. l'abbé Famelard, révérend doyen de 
Péruwelz. • . . - . _ « , . • 

En ouvrant la cérémonie, le cher rrere Directeur a 
proclamé les résultats de» derniers concours officiels. 

Le Collège des Frères Maristes obt ient: 
Institut catholique des Arts et Métiers: 3 nomina

tions sur 5 présentations. . 
Certificat d'études primaires Supérieures: 1) section 

commerciale, 7 reçus sur 7 présentés; 2) section in
dustrielle (fer) 9 reçus sur 10 présentes; 3) section 
industrielle (bois), 1 reçu sur 1 présenté. 

Brevet supérieur : 6 reçu» sur 10 présentes 
Certificat complémentaire: 21 reçus sur 21 presen-

Certificat élémentaire : 2B reçus sur 29 présentés. 
Agrirulieurs de France: 14 reçus sur U présentés. 

Diplôme de sténographie Duploye : 16 reçus sur 15 

'"Total.* 104 reçus sur 112 présentes. . 
Le prix d'honneur spécial a ete décerne a M. Louis 

Vande Vannet, pour avoir eu la note maximum 40, sans 
interruption, chaque semaine, pendant l'année soo-

a l Le Comioe agricole de Lille a décerné une médaille 
à M P » u l Uénv. de Linselles, à la suite de son bril
lant examen d'agriculture. 

\jt prix d excellence pour la section commerciale 
offert par l'Association des Anciens élèves a été mérité 
par M. Albert Bisiau. 

La médaille d'o r offerte par l'Association des An
ciens Elèves au premier élève de la section indus
trielle, a été méritée par M. Marcel Barbier. 

Après la cérémonie, un élève de première année a 
fort éloqnemment exprimé les impressions de son tene 
à la veille d'entrer dans la vie. En termes emus, il a 
salué, au nom de ses cornpagnone, leè maîtres dévoues 
qui se sont dépensée généreusement pour la culture de 
leur intelligence e t de leur cœur. Il a uni dans se» re
merciements et les professeurs d'élite qui avaient for
mé leer esprit et le Père Aumônier qui ouvrit leur âme 
à la vertu. Puis dars un langage émouvant, il s'adres
sa au général de Chafandar et rappelant la grandeur de 
aa carrière militaire tant en 1B70 que sur la terre 
d'Afrique, il fit acclamer son héroïsme chrétien, quand, 
victime des fiche» d» la franc maçonnerie, il brisa Sun 
épée plutôt que de for faire k l'honneur. 

e D'ailleurs, ajouta le jeune orateur, vous «'avea 
quitté un champ de bataille, que pour «ou» engager 
aussitôt sur un autre : celui de l'apostolat chrétien par 
la parole. Honneur à vous !» 

L'orateur associe ic i dan» se» louange» au général, 
une autre âme d'apôtr», M. le Doyen de Péruweta. 
Avec un tact parfait , il parle du jubilé «Je 26 an* da 
prêtrise que M. l'abbé Famelard célébrera sou» peu et 

* loi a disses ses respectueuse* e t filiale* féVcitationa. I l 

en remerciant le* autres fidèles amis dn Col
lège, Messieurs les Ecclésiastiques de Peruwelx et de 
Bonseoours, le capitaine Miohel et M. Verdière. 

Ce petite discours, de forme très littéraire et d i t 
aveo beaucoup de coeur, a fait sensation et l'enthou
siasme s'est donné libre cours après l a péroraison. 

Le général de Chalandar. beau vieillard en cheveux 
blancs, mais toujours énergique et vibrant, a répondu 
avec une simplicité patriarcale et un humour vraiment 
français. I) a dit a se» chers enfants, le prix de la 
vertu, seul secret du bonheur. II les a mis en garda 
contre la franc-maçonnerie. I l les a engagés à demeu
rer toujours de bons e t fidèles chrétiens pour le plu* 
grand bien de leur âme et de la Société. 

Nous ne pouvons rien apporter du charme de ce 

Çetit discours si nous en signalons les principales idées. 
I a touché jusqu'au fond de l'âme de ceux qui l'ont 

entendu. Le général de Ohalandar a été longuement 
acclamé. 

M. le Doyen de Pérawelz l'a remercié au nom de 
tous, et fait des vœux pour que les élèves qui l'écou
taient suivent les traces du grand français qu'ils ve
naient d'entendre. 

La symphonie du Collège a joué une dernière marche, 
puis les élèves, en choeur puissant, ont entonné le beau 
chant des < Enfants de N'otre-Dame , qui termina 
cette cérémonie. 

TRIBUNAUX 
CNIBUMAL COr.*»ECTIe>NNEL *JE L l k L I 

Audience du vendredi 10 juillet 
Présidence de M . , G O B K B T , juge 

U N VOL DE LAINE. — 'En juin 1908, un vol de deux 
balles de laine était oommis a la gare de Mouscron au 
préjudice de la maison Masurel, de Tourcoing. 

Quelquee jours après un négociant en déchets de 
Courtrai, M. Florin, qui avait acheté des marchandises 
sur échantillon à un marchand de déchets de Tour
coing qui prétendait agir comme courtier, fut très 
étonné en examinant la marchandise à la réception, de 
constater qu'elle avait une valeur beaucoup plus grande 
que le prix fait par ce marchand, le sieur Louis Housay, 
48 ans, demeurant à Tourcoing, 

M. Florin avertit la police de Courtrai qui pensa 
avoir affaire aux voleurs des balles de laine de Mouscron 
et le lendemain quand Mme Housay se présenta chez 
M. Florin pour toucher le prix de la vente, elle fut 
arrêtée. Cependant, comme la preuve de sa participa
tion au délit n'était pas faite, une ordonnance de non-
lieu fut rendue en sa faveur. 

Une instruction ayant été ouverte à Courtrai, Hou
say ne répondit pas aux convocations du juge belge, 
prétendant qu'il devait être jugé en France. Néan
moins, il fut renvoyé devant le tribunal de Courtrai 
oomme complice par recel en même temps que les sieurs 
Vermassen et Devlieger. 

Vermassen fut condamné ainsi que Housay à 1 mois 
d'emprisonnement. Quant à Devlieger il fut acquitté. 

Comme Housay est Français, la justice belge ne pou
vait- faire exécuter le jugement de Courtrai. Le délit 
dont Housay était accusé fut dénoncé à la justice fran
çaise et c'est pourquoi Housay comparait actuellement 
devant le tribunal, à la suite d'une nouvelle instruc
tion ouverte à Lille. 

Le tribunal a estimé qu'un doute planait sur cette 
affaire et c'est pourquoi il a prononcé l'acquittement 
pur et simple de Housay. 

Défenseur : M' Selosse fils, avocat. 
U N E AFFAIRE EMBROUILLÉE. _ M. Gustave Valoke, 

36 ans, garde-champêtre à Neuville-en-Ferrain, signale 
au tribunal qu'il a été outragé et frappé par Emile 
Leclercq, 31 ans, marchand de brosses, rue du Général-
Souliam, 32, à Tourcoing, et par Alphonse Saelens, 42 
ans, teinturier, demeurant à la Vieille-Motte. 

Le jour de cette scène, le II juillet. Mme Verdonck, 
cabaretière à Neuvil le , au Moulin Vert, était venue se 

filaindre au garde de ce que des consommateurs parmi 
esquels se trouvait Saelens avaient causé du désordre 

dans son estaminet. Rencontrant Leclercq qui parais
sait être blessé à la lèvre, le garde l'invita à s'expliquer 
sur les causes de cette blessure. Leclercq répondit par 
des grossièreté» et c'est alors que le garde voulut 1 ar
rêter. Saelens survenant à ce moment, se précipita sur 
le sarde pour délivrer son camarade. La scène dégénéra 
en bagarre au cours de laquelle le garde fut jeté sur le 
sol et frappé violemment par Saelens. Ce dernier, 
d'ailleurs, eut l'épaule luxée. 

Cependant des témoins à décharge qui avaient déjà 
été entendus par la gendarmerie viennent déposer et 
affirment que le garde Valoke, s'il a peut-être été ou
tragé par Leclercq. a frappé le premier ce dernier aveo 
sa canne. Saelens intervint à ce moment en faveur de 
son camarade, mais le garde se croyant sans doute en 
danger, lança un violent coup de canne à cet individu 
qui ne paraissait cependant pas avoir l'intention de 
frapper. C'est le coup donné par le garde à Saelens qui 
avait causé à celui-ci la douloureuse luxation de l'é
paule dont il souffre encore aujourd'hui. 

Quant au garde, il n'aurait pas été frappé par les 
deux prévenus et s'il porte une blessure légère au ge
nou, elle aurait été déterminée par la chute qu'il fit en 
cherchant à se dégager. 

M' Spriet, avocat, plaide que le garde par son man
que de sang-iroid est en partie responsable de l'inci
dent qui s'est produit e t il demande au tribunal l'ac
quittement de ses clients. 

Saelens est condamné à 15 jours de prison et Leclercq 
à 6 jours de la même peine. 

ODIEUX ATTENTAT CONTES UNE niiiETTE A Touncoi.vc. 
— Alfred Desl'renne, £ 0 ans, journalier, rue des Trois-
Pierres, ruelle Beuscart, à la Marlière, est accusé 
d'avoir commis d'odieuses violences contre une fillette 
de 7 ans ï[2, Elisa f l o r i n , écolière, dont la famille 
habite, rue de La Fère, maison Honoré, à Tourcoing. 

iDesfrenne, ne donne pas d'arguments bien sérieux 
pour expliquer sa conduite et il se contente de préten
dre qu'il était en état d'ivresse e t qu'il ne se souvient 
de rien. 

Nous n'insisterons pas davantage *ur le caractère 
tout à fait immoral des faits reprochés au prévenu. Le 
médecin-légiste qui a examiné l'enfant a constaté la 
trace des violences exercées «Br elle, mais fort heureu
sement la petite victime est aujourd'hui rétablie. 

Après plaidoirie de M' Spriet, avocat, Desfrenne est 
condamne à 4 mois de prison. 

BHUTAUTfe. — Florent Willem, 33 ans, journalier & 
Tourcoing entretient de trè» mauvaises relations avec 
Armand Jacquemin, ouvrier de filature, rue Basse, 34, 
à Mouvaux. 

Le 23 mai, au matin, Jacquemin s'en revenait de son 
travail lorsque dans le sentier de l'Epinette, à Mou-
vaux, il fit la rencontre de. Willem. Ce dernier l'appela 
à lui et brusquement il prit un petit bâton plombé qu'il 
tenait dissimulé et il en porta trois coups violents à son 
antagoniste. • ' 

Jacquemin »'est fait soigner par M. le docteur Bu-
truille qui a constaté que la victime avait reçu un coup 
au maxillaire, un à l'œil gauche et un autre à l'avaut-
bras droit. . . . . , , . . . . 

Jacquemin se porte partie civile par l'organe de M 
Braokers d'Hugo et demande 368 francs de dommages-
intérêts. 

Après plaidoirie de M* Spriet, avocat, Willem est 
condamné à 15 jours de prison avec sursis et 50 francs 
de dommages-intérêts. 

UNE RIX«. — U n e rixe dont le» circonstances sont 
assez mal connues, mais qui a eu des suites asse» gra
ves pour l'une des victimes, s'est produite le 11 avril 
dernier, au cabaret de M. Pierre Demol. i Croix. 

Arthur Heyde, 29 ans, journalier, rue de la Conso
lation, 22, à Croix, et son frère Régis Heyde, 18 ans, 
apprèteur, rue Marceau, 20, à Wasquehal, viennent se 
plaindre au tribunal d'avoir été frappés par Pierre De-
mol e t Victor Decroix, 27 ans, maréchal a Croix. Le £ ! 
mai les deux plaignant» se trouvaient au cabaret De-
mol'où l'on dansait. Fendant le bal, pour un motif des 
plu* futiles une rixe éclata entre danseurs et bientôt 
les frère» Heyde furent environné» et frappés par cinq 
on six individus. Arthur Heyde reçut à 1 œil un coup 
violent e t à l'heure actuelle U a perdu presque complète
ment l'usage de cet œil . . . . . 

La victime a attendu jusqu'au premier juin pour 
porter plainte et en outre les deux frères Heyde ont 
varié dans leurs déposition*. 

Les prévenus ont fait citer de nombreux témoins a 
décharge d o n n e s déposition* établi*»ent qu'un doute 
plane sur cette affaire. 

iEn conséquence, Demol et Decroix sont acquittes pu»), 
rement et simplement. Défenseur* : M" Lefebvre et Ca-
telle, avocat*. - . — . . . 

L E S DiVAiJSEUiuv DE OAMIS. — Le 7 juillet dernier, 
Mme Victorine Verv.ee, <Vve Vanoverbecq, 69 ans, mé
nagère, rue de la Conférence, 69, à Roubaix, louait une 
chambre garnie à un sieur Jules Vanderbeàen, journa
lier, actuellement en fuite. 

Le 17 juillet, Vanderbeken qui avait vécu jusque-14 
avec une femme, disparut avec elle sans avertir sa lo-

feuse e t en emportant un grand coffre. Le lendemain 
a os départ, Mme Vanoverbecq constatait la dispari

tion de deux couverture» en oeton valant 3 fr. 50 cha-

""vanderbeken qui fait defam) est condamné 1 15 jour» 

'Lan'axruiaÉB. — Pour infraction i l'arrêté d'expul
sion pris contre chacun d'eux, le tribunal condamne : 
Albert Vanieuwenhuyse, 61 ans. terrassier, a Herseanx, 
i 1 mois de prison ; Berthe Marit, 26 ans, journalière, 
sans domicile, 6 jour» de prison; Antoine Moncamps, 
chauffeur, sans domicile, è jour*, et Henri Vansten-
kiste, 45 ans, journalier, sans domicile, 4 mois d emnrt-

« T r Ï Ï r a - ; « T - — * - . A h » — ;B*acq. • * » * - < : 
cile fait opposition i un jngement da 7 mars 1907 qui 
l'a 'condamné par défaut pour ontfag»» envers 1 agent 
de péUce Gtsatav» Petit , a» • • • • i r * 

Beacq fait défaut une seconde fo i s ; le Tribunal, le i 
déboute de son opposition. 

— 1 mois de prison avec sursis h Louis Dutoit, 38 
ans. journalier à Lille, pour tentative de vol de char
bon commise le 4 mai dernier à la gare de St André. 

S i voua avea besoin d 'un dépuratif, n e prenea 
q u e lea P i l u l e s Suisse». C e e t ce lui qui e s t l e m o i n s 
cher , l e p l u s actif , e t qui réuss i t l e m i e u x . 2374-e-d 

NORD 
UNE FEMME GRIEVEMENT BLESSEE PAR 

UN CYCLISTE A SAINS EN-COHELLE. — 
U n e m é n a g è r e d u p a y s , M m e H é l è n e Lala ir , 27 
a n s , a été renversée par un cyc l i s te , N a r c i s s e 
Thui l l i ez , marchand de p o m m e s d e terre frites à 
B o u v i g n y - B o y e f f e s . 

M m e L a l a u porte une très grave blessure à la . 
tête ; relevée i n a n i m é e , e l l e e s t restée d a n s l e 
coma. 

U n e e n q u ê t e a été ouverte par la gendarmer ie . 
U N E F A M I L L E E M P O I S O N N É E A A N I C H E . 

— L a famil le Dupr iez , c o m p o s é e d e s parents , ca-
baret iers au p a s s a g e à n iveau de -Mal .koff, e t de 
d e u x j e u n e s filles, a failli être e m p o i s o n n é e . 

Après le repas , où i is m a n g è r e n t du poulet ac
c o m m o d é avec d e s pet i t s p o i s , i l s ressent irent de 
v io lentes co l iques et durent s'aliter. L e s vo i s ins 
e n t e n d a n t leurs g é m i s s e m e n t s accoururent et 
s ' empressèrent de quérir un m é d e c i n , le docteur 
Bras seur , qui arriva auss i tô t e t fît absorber aux 
m a l a d e s un contre -po i son énerg ique . D a n s la soi
rée, l es m a l a d e s étaient hors de danger . T o u t e f o i s , 
le père reste toujours al i té . On ne s 'expl ique pa* 
cet e m p o i s o n n e m e n t . 

l l p a i l « P Î e n i , ° tous genres nouveauté» 
a»svBy"»»«|àTR51 s i C « a > a n g l a i s e s Leco intre , rue 
de la Concorde , 1 (près square Pierre-Catteau) Rx. 

NEVRALGIE MIGRAINE 
RAGE DES DENTS 

DOULEURS CÉRÉBRALES: 
IRAI7S de Succès* 
I ^ ^ /t£suirATSR£."JifimSL£S- , 

Une seule poudre " ALGAO " 
soulage instantanément, «ruérit de façon certaine les 
accès les plu» insupportables. 2 fr. 00 la boite dans 
toutes les pharmacies Reubaii : Dépôt prlntipal irros 
et détail, Gerreth. rue du Chemin-de-Fcr. 15 ; Lille, 
Phie Pruvost, rue des Arts, 7. — Partout en Belgique : 
Bruxelles, Vcnramven ; Gand, Demoor ; Ostende. 
Deeocs: ; dans toutes les villes d'eau : ïpres : Llbotte, 
pharm.-préparateur. — Médaille d o r aux expositions 
d Hygiène Paris et Bruxelles 1800. Z» 

BELGIQUE 
A LA CHAMBRE 

Séance de vendredi matin 
La séance est ouverte à neuf heures, sous la prési

dence de M. Nerincx. 
La Chambre (une dizaine de députés seulement sont 

présents) adopte, sans discussion, tous les articles des 
budgets : de l'industrie et du travail — des recettes et 
dépenses pour ordre du Congo belge — de la dette pu
blique — des non-valeurs et de» remboursements. 

La lecture des articles du budget des recettes et dé
penses pour ordre donne lieu à un échange de vues rela
tif au fonds spécial des pensions de vieillesse. 

Les p e n s i o n s da vie i l lesse 
M. Buyl signale que la Commission spéciale de la 

Chambre qui a examiné le budget a proclamé l'insuffi
sance à concurrence de 11 million» du crédit prévu pou/ 
le fond* des pensions de vieillesse. 

M. Liebaert, ministre des finances. — Vous versez 
dans une erreur complète tSans doute il y a discor
dance entre le montant des pens'ons payées et celui de 
l'allocation annuelle du fonds. Mais cela avait été pré
vu dès l'origine. Et cela n a d'ailleurs aucune impor
tance. Supposez que l'on prévoie que la poste devra 
payer 960 raillions d'effets de commerce. J e suppose 
qu'en réalite on en présente pour 960 millions. Croyez-
vous qu'une fo s le 860* million atteint la poste fer
merait ses guichets. Non, évidemment. C'est la même 
chose pour les pensions de vieillesse. Nous ne ferons 
jamais attendre les bénéficiaires de ces pensions et c'est 
pourquoi les fonctionnaires des postes doivent payer 
par forme d'avance, sans s'inquiéter des crédits prévus 
au budget. 

M. Mechelynck. — Ce n'est pas la question. 
M. Liebaert. — L'employé des postes doit compter 

ses quittances comme valant du numéraire. Ce sont des 
quittances gagées par des recettes budgétaire*. 

M. Mechelynck. — Vous n avez pas ces recettes. 
M. Liebaert. — Ce sont de» quittances gagnées par 

des recettes certaines. La situation est régularisée, en 
comptabilité, au fur et à mesure que la Cour de* 
comptes achève la vérification des quittances. 11 serait 
impossible de procéder autrement que l'on procède 

actullement. F> il n'v a dans la procédure en usage 
absolument rien d'illégal. 

Après discussion entre MM. Mechelynck, Liebaert et 
Buyl, tous les articles sont adoptés. 

Lecture est ensuite donnée de projets de loi accor
dant la grande naturalisation e t la naturalisation ordi
naire. MM. Fléchet et Demblon protestent contre l'oc
troi de la naturalisation accordée à des instituteurs et 
institutrices arrivés depuis peu de l'étranger. 

Les projet* sont adoptés. 
I,a séance est levée a 11 heures 1,2. 

Séance de Vaprès-midi 
La séance est ouverte à 2 heures, sous la présidence 

de M. Cooreman, président. 
MM. Polêt, Maenhaut et Claes déclarent qne, s ils 

eussent été présents à la séance d'hier, ils eussent voté 
contre l'amendement du Sénat dan» la loi sur le* mines. 

Votas 
La Chambre vote successivement par appel nominal : 

les budgets: l' de l'industrie e t du travail par 66 voix 
et 48 abstentions. 

2 ' De» recettes et dépenses pour ordre du Congo par 
62 voix contre 31 et 2 abstentions. 
3* p e la dette publique par 90 voix contre 36 et 1 
abstention. — 

4 ' Des non-valeurs e t remboursements par 90 voix 
contre 26 et 1 abstention. 

6 ' Des recettes et dépenses pour ordre par 65 voix 
contre 2T7 et 24 abstentions. 

6* Les régularisations transferts e t crédits snpple 
mentaires aux budgets des dotations pour l'exercice 1909 
par 96 voix contre 26 et 4 abstention*. 

V Un feuilleton de naturalisation ordinaire par 7b 
voix contre 68 et 7 abstention». 

6 - U n feuilleton de grande naturalisation par 100 
voix contre 16 et 2 abstentions. 

9* U n feuilleton de naturalisation ordinaire par 101 
voix contre 10. 

10' L'article 13 du budget extraordinaire comportant 
l e crédit pour le Palais de Bruxelles, par 66 voix con
tre SI et 2 abstention*. ' 

M. Colfs motive ainsi son abstention : Je n ai pas 
voté pour parce» que sans que la Chambre en ait été 
prévenue on a consacré dea sommes considérables i des 
travaux d'aménagement intérieurs qui ne doivent pas 
être à la charge de la nation alors qu on aurait dû avant 
tout restaurer le bâtiment de la Liste civile qui e s t 
laissé dans un état abominable; je n'ai pas voté contre 
parce que les travaux commencé* doivent être achevé*. 

U" L'ensemble du budget extraordinaire, par 66 
T«ix contre 29 et 4 abstentions. 

M Woeste déclare s'être abstenu pour protester con
tre le projet de jonction Nord-Midi. 

M Beernaert s'est abstenu pour protester contre le 
dépôt tardif du budget extraordinaire. 

M Hubin. — Je ma suis abstenu parce que l'on n'em
ploie pas de pierres belges dans la construction du Pa
lais du Roi. 

Les autres membre» déclarent s être abstenus pour 
des raisons analogues à celles des orateurs précédents. 

On passe au vote du budget des chemins de fer. La 
gauche socialiste réclame lappel nominal sur un amen
dement de M. Pépin portant une augmentation de cré
dit pour les salaire». . „ . M « 

Cet amendement est rejeté par 61 voix contre 66. 
L'ensemble du budget des chemin, de fer e*t voté 

par 72 voix contre 31 et 6 abstentions. 
Motion d'ordr» 

M Mechelynck demande le renvoi i 1a prochaine 
session d u vote définitif de U loi électorale. 

Adhésion. 
La Chambre s'ajourne au 19 octobre. 
La séance est levée a 6 heure». 

^ AU SÉNAT 
Séance du 30 juillet (matin) 

Présidence de M. le vicomte Simonis. 
L a séance est ouverte à 10 heures un quart. 
Cinq membre* sont présents. 

Votas 
On vote sans discussion les projets de loi suivants-

la stabilité des emplois dans les - ^ " i n t i t r s t i o m è j L 
bienfaisance et des monta-de-piété; l'augmentation d a 
personnel des tribunaux de commerce de BrnxsUas. 
d'Anvers, de Gand et de Liège; l'entrée de U fstasao 
<l*n* les conseils de famille et le droit de gérer une 

La budget do ta Justice 
On aborde 1a discussion du budget de l s justice. 
M. Hanrez demande que le ministre remette sur la 

"•*>«' 1* loi «ur les jeux, tan* tarder. II a dit i b 
Ubasnbre que les parquets ne sont ase désarmés. Théo
riquement, il a peut-être raison. Mai» il est ceréssa 
alors qu'il y » dans la loi, de* fissures déplorables. I I 
est temps que l'on remédie à cette démoralisatiosi 'eSa 
pay* e t que l'on réprime efficacement le* jeux, l e s 
pari» de courses et le» jeux de bourse. (Très bien *ssr 
plusieurs bancs). ' 

MM. D e Bast et Bergman s'occupent de la question 

M. Goblet critique que l'on fssse payer par las 
communes les frai* occasionnés par les listes dee vS 
dnommes. * j 7 

MM. Magnette et Berryer réclament le relèvement 
rtee traitement» du personnel des greffes et du tsar-
quet. r ^ 

M. De Lantsbeere répond aux orateurs précédesrt* 
Il réédite le» déclarations qu'il s faites i 1» (^sssssra 
a propos de la loi sur les jeux. Il fera appliquer ht 
toi ; donc elle n'est pas abrogée. 

La séance est levée à midi et quart. 

Séance de l'après-midi 
La séance est ouverte À 2 heures 15, sous ls prési

dence de M. Dupont. 
Le Sénat continue la discussion générale du 

Budget de la justice 
M. le ministre de la justice continue son discours 

commencé le matin. I l promet d'examiner avec bien
veillance les diverses réclamations qui lui ont été spn-
misee. 

L s discussion générale est close et les article* sont 
votés sans discussion. 

Ls budge t d e s Sc i ences at des Arts 

M. De Lanier attire l'attention du ministre sur la 
situation des professeurs d'athénée. 

M. TIanrez demande que l'on affecte aux installa
tions de 1 Observatoire le crédit de 703.000 francs voté 
jadis. 

G. Vérçruysse demande une extension du sub-
-'- musique de Courtrai. side accordé l'Ecole 

Motion d'ordre 
M. Coppieters demande qu'avant de se séparer le 

Sénat prenne une décision au sujet de la loi minière. 
Reprisa d u débat 

M. Vanderkelen s'occupe du cas d'un professeur de 
Hasselt, en congé pour maladie, et qui est actuelle
ment secrétaire communal dans le Branant. 

M. le baron Descamps répond qu'il examinera le* 
réclamations formulées 

M. Délia Faille d'Huysse critique les 
existant dans les barèmes des instituteurs. 

Le m a r i a g e a In extremis » 
M. Vandewalle demande à Mgr Keesen de retirer 

son amendement en ce qui concerne la dot dea offi
ciers. 

L'amendement de M. Goblet (certificat médical pour 
établir que les époux étaient en danger de mort). 
ainsi que celui de Mgr Keesen, «ont rejetés. 

L'ensemble de la loi est adopté par 42 voix contre 
18 et 6 abstentions. 

La séance est levée. 

LE CRIME DE NE0ERHASSELT 
M. le j u g e d ' ins truct ion Verhul s t , cont inue s o n 

instruct ion. Vendredi après-midi , il a en tendu d e s 
t é m o i n s de Sa in t -Anse l inckx , Burs t , H e W e g e m et 
Gand. Oscar 

D e m a i n , le 
tuteur de Sa int -Anse l inckx . 

L a f e m m e D e G l a s reste toujours introuvaM/j. 
O s c a r Geerts , qui a interjeté appel de la ccçpfi-f-
mat ion d t s o n mandat d'arrêt, sera transféré! 
d e m a i n à Gand. 

COLLISION DE CYCLISTES 
U n t u é . — D e u x b l e s s é s 

A Duffel , c h a u s s é e de K o n i n g s - H o y c k t , 
d e u x c y c l i s t e s de ce t te dernière c o m m u n e s o n t e n 
trés e n col l i s ion le soir , vers II heures , avec un 
tro i s i ème cyc l i s t e de Duffel . T o u s trois roula ient 
à une vive al lure, et aucun d'eux n'était muni de 
lanterne. 

L e cyc l i s te de Duffel n o m m é B r a e c k m a n s marié 
et père de famil le , a été lancé sur la c h a u s s é e e t 
tué sur le coup. L e s deux autres , gr i èvement b le s 
s é s , ont été transportés chez eux. 

a été confronté avec les premiers^;. r 

: j u g e d' instruct ion entendra l ' inst i -

Carreaux da luxa p ' revêtements da vérandah, sali* 
de bains ,e tc . G. L e s e n n e , Tourna i ( B e l g . ) T é l . 460. 

B R U G E S 
C H A S S E U R S F R A N Ç A I S E T B E L G E S . — 

B r u g e s , le 30 juil let . — U n e quest ion assez inj -
portante qu i intéresse l es c h a s s e u r s français et 
b e l g e s , et qui , cependant , a pas sé quelque peu 
inaperçue , a é té soulevée d a n s la dernière séance 
du Conse i l provincial . Il convient , scmble-t- i l d'y: 
revenir e t de noter la d i s c u s s i o n qui a eu lieu- à 
ce sujet. 

M. Brunee l de Montpel l ier . — J'.tppellc l 'atten
t ion sur une catégor ie de c h i e n s de c h a s s a qui 
é c h a p p e à la taxe. L e s c h a s s e u r s français venant 
chasser e n B e l g i q u e , payent le port d'arme. Mai* 
l eurs c h i e n s ne sont pas a s s u j e t t i s à la taxe s u r l e s 
c h i e n s . On pourrait , m o y e n n a n t entente , l es y 
astre indre . 

M. J. V e r h a c g h e . — L a Députat ion p e r m a n e n t e 
ne se refuse p a s d 'examiner la quest ion . Il con
vient cependant de faire remarquer qu'à ce s u j e t 
une en ten te tac i te , ex i s te entre l es deux pays'. 
L e s B e l g e s c h a s s a n t e n France , n'y acquit tent p a s , 
non p lus , la taxe sur les c h i e n s , pas plus que le* 
a u t o m o b i l e s et les motocyc l e s . 

M. L a n d a s . — N o u s ne d e m a n d e r i o n s pas m i e u x 
que de voir d o n n e r su i t e à la d e m a n d e de M . 
Brunee l de Montpel l ier . Cette so lut ion serait équi
table . Il e s t vrai qu'on dit q u e la réciprocité existe; 
e n ce t te matière . Mais si les chasseurs français 
c h a s s a n t chez n o u s , é ta ient taxés du chef de leurs 
c h i e n s , le g o u v e r n e m e n t français pourrait perce
vo ir u n e m ê m e taxe s u r les c h a s s e u r s b e l g e s s e 
rendant en France . Ains i l 'égal i té se trouverait ré
tabl ie e t les finances des deux pays y trouveraient 
l eur c o m p t e . Peut-être que M. le Gouverneur vou
dra b ien appeler l 'at tent ion de l 'autorité sur c e 
point . 

M. le Gouverneur . — Il est superflu de dire que 
bien vo lont iers , je m ' e n g a g e à faire la démarche 
qu'on m e demande . T o u t e f o i s , il convient de re
marquer que s i l ' éga l i té e s t rompue e n faveur 
d'une de s deux c a t é g o r i e s de chasseurs , c 'est e n 
faveur d e s c h a s s e u r s be lge s . 

E n effet, le c h a s s e u r b e l g e , ne paie s o n port 
d 'armes que 28. francs e n France , alors que le c h a s 
seur français paie le s ien 45 francs en B e l g i q u e . 
Gardons-not i s d e s représai l les pos s ib l e s . Sur ce t te 
déc larat ion l ' incident a été déclaré c los . 

OSTENDf 

n o u l a a l x ék, O s t e n d e 
Il y aura de n o m b r e u s e s soc i é t é s de R o u b a i x à 

Ostende , demain d i m a n c h e . L a P h i l h a r m o n i e d u 
F r e s n o y d ir igée par M. Jul ien Cot t in , jouera à la, 
Grand'P lace , la J e u n e s s e de l 'Ancien T e m p s , a u 
dit ionnera à la D i g u e , s o u s la direct ion de M. Ci t . 
D e l a p l a c e , L e s M é l o m a n e s R o u b a i s i e n s , d ir igé» 
par M. L é o n B a u w e n s s e feront entendre au P a r c , 
les I n s é p a r a b l e s de Rouba ix , d i r igés par M. De$ 
duldère , à la place L é o p o l d 1er, la .Chorale M i x t e 
C lub Moderne , d i r i g é e par M. G a s t o n Evrard, A U 
P e t i t - P a r i s , e t enf in, le Cercle Alexandre D u m a s , 
dirigé- par M. Alb. Leconte , à Mariakerke. 

L e l u n d i n o u s réentendrons la chora le mixte) 
Cerc le M o d e r n e , le Cercle Alexandre D u m a s , la 
C l u b M o d e r n e et l e s Inséparab les . 

Ajoutons la fanfare de Provin , la chorale Conci
l ia d u Crét in ier d e Wattre los e t l e s Accortleoni** 
l e s T o u r q u e n n o i s de Tourcoing-. 

N u l doute q u e t o u s c e s a m i s du N o r d , n e D E M A N D E Z partout l e V i e u x Svstèsn» d e U , . „ . _ „ . . „ , — -
a a l f M e 't Wit S toopke », J a c q u e s N e e f s , A a v e r s ] v e n t i c i l 'accuei l le plu» sympath ique . 
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